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Besoin d'un coup de pouce ?


A la fin du livre, un lexique t'aidera


à comprendre les mots rares.




Chapitre 1


Sage est celui qui se perd dans les songes.


(Sagesse thaïlandaise)


– Hé, ho !


Hé, ho ! Vous m'entendez ?


Est-ce qu'il y a quelqu'un ?


J'ai beau regarder autour de moi, je n'arrive pas à savoir où je suis...


Et tout est si étrange : le ciel est vert fluorescent, le sol est mou comme du chewing-gum, et une forte odeur de champignon flotte dans l'air – Beurk, ça me rappelle la sauce aux champignons servie à presque tous les repas au lycée !


En tout cas, je ne me souviens pas d'être déjà venue ici.


– Hé, ho ! S'il y a quelqu'un, répondez-moi !


Remarquez que l'endroit n'est pas désagréable : il y a des arbres (bleus, certes, mais ce sont des arbres), des oiseaux qui chantent... ou disons plutôt qu'ils parlent, et si mon oreille ne me trompe pas, c'est même en anglais qu'ils discutent ! De plus en plus bizarre...


Ah ! Une voiture s'approche, voilà enfin un objet normal... mais elle roule de travers, comme un crabe ! ? Je me demande si je ne suis pas en train de rêver... Bon sang ! C'est ça, oui, tout s'explique, je dois être en plein rêve !


Oh, tiens, j'aperçois à présent mon ancien professeur de mathématiques, que j'aimais tellement l'an dernier. Il va peut-être m'aider à me réveiller ?


– Ohé, M'sieur, ohé ! C'est moi, Salomé !


Mais, M'sieur, que faites-vous ? Non ! Arrêtez, ça ne va pas la tête ?


Le voilà qui lance d'énormes crevettes sur la tête de trois gendarmes qui viennent d'apparaître : ça a beau être un rêve, ça m'étonne de la part de mon professeur, qui était d'habitude si respectueux du règlement.


C'est en tout cas un rêve bien sympathique et plaisant, voyons voir si je rencontre d'autres professeurs, ou ma famille, peut-être ? Je pense que je vais bien m'amuser !


– Hé, ho ! Y'a-t-il quelqu'un d'autre dans ce beau rê...


Oups, j'ai parlé trop vite, car subitement, tout s'obscurcit, la nuit tombe en quelques secondes. Des cris, des hurlements lugubres se font entendre au loin, puis se rapprochent de moi.


– Aaahh ! Au secours !


Un homme-monstre surgit sur ma droite, horrible, moche, avec des tentacules gris et gluants ! Puis deux autres à gauche, et encore trois là-bas, puis des dizaines de ces créatures portant des capes noires, qui hurlent d'une voix grinçante, qui annoncent un avenir terrifiant, qui menacent de malheurs sans fin tous ceux qui resteront au village :


« Fuyez, fuyez, ha, ha, ha !


La pluie, la grêle et les orages,


Vont s'acharner sur ce village...


Fuyez, fuyez, ombres damnées !


Sur vous les crimes vont déferler,


Malheur ! Douleur ! Horreur !


Et vous mourrez, ha, ha, ha ! »


J'ai peur, alors je cours, j'essaie de m'échapper, mais les hommes-monstres me suivent. Ils vont plus vite que mes pauvres jambes, ils vont m'attraper, je sens leurs tentacules sur mes mollets, leur souffle chaud et humide dans ma nuque et...


– Aaaaaaaahhhhh !


– Ouf ! Maintenant, je suis réveillée, pensa Salomé, après avoir poussé un long cri et ouvert les yeux. Et je suis en sécurité dans ma chambre. Mais une fois de plus, j'ai fait ce terrible cauchemar : quelle horreur, ces affreux bonshommes, mi-humains, mi-monstres, qui nous menacent et nous crient de fuir au plus vite ce village, où j'habite pourtant depuis ma naissance. En plus d'être effrayants, ils ont l'air aussi bêtes que leurs rimes : franchement, faire rimer orage avec village, tout le monde aurait trouvé ça, même les garçons de ma classe, c'est dire...


Depuis plusieurs semaines, Salomé faisait le même cauchemar, qui revenait chaque nuit, comme un rituel : elle se voyait déambulant dans les rues du village, suivant toujours le même trajet, découvrant à nouveau les mêmes monstres et les mêmes peurs. Ses nuits avaient cessé d'être paisibles, elle avait presque oublié ce qu'était un sommeil profond, heureux et réparateur. Heureusement que ses journées étaient calmes et sans surprises !


– Bon, certes, je fais des cauchemars, mais là, tout va bien, je suis au chaud sous ma couette, et il est à peine huit heures et qu... quoi ? ! Huit heures et quart ? ! ? Aïe, aïe, aïe, vite, je suis en retard !


Quelques habits, une tartine, mon sac, et je cours jusqu'à l'arrêt de bus pour partir au lycée. Pfiouh, me voilà dans le bus. Il était moins une : pas une seule absence au lycée en bientôt deux ans, je ne vais pas commencer aujourd'hui !




Chapitre 2


Le sage au cœur pur aperçoit l'aigle


avant qu'il fonde sur sa proie.


(Sagesse orientale)


– Hello ! Me revoilà !


Je suis vraiment désolée de vous avoir entraînés avec moi dans ce cauchemar effrayant, mais là, c'est terminé : soyez les bienvenus chez moi, dans ma vraie vie.


On ne se connaît pas encore, alors, je me présente : je m'appelle Salomé. J'ai dix-sept ans. Enfin, presque dix-sept ans, parce que techniquement, je n'ai que seize ans, trois mois et douze jours - mais bon, entre nous, je pense que j'en fais au moins dix-neuf.


J'habite un paisible village nommé Bourg-la-Verdure, situé à environ trente kilomètres de la grande ville de Lyon : il est traversé par un petit cours d'eau vraiment mignon (comme moi, hi hi...), dans une vallée verdoyante et calme, paisible et silencieuse, reposante et ressourçante, apaisante et... bref, vous voyez le tableau ! A Bourg-la-Verdure, la vie est si calme que même les chiens aboient doucement - y compris les modèles réduits du genre caniche ou chihuahua, d'habitude insupportables.


En dehors des matins où je me réveille en hurlant (comme ce matin), mon père dit que je suis une jeune fille charmante. Bien sûr, mon père, c'est mon père, ça paraît logique qu'il dise des choses positives sur moi : si les parents ne nous soutiennent pas, où va-t-on ? Bon, personnellement, je ne suis pas sûre d'être toujours charmante, malgré mes mâââgnifiques cheveux châtains et mes yeux noisette, mais ce qui est certain, c'est que je suis plutôt simple et vraiment pas embêtante. Je me contente de peu de choses, je ne contrarie ni mes parents, ni mes professeurs, ni mes « camarades » lycéens ou lycéennes.
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